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de tir. Il se plaint des réverbères (30) que la voirie installe, 
malgré lui, juste en face des statues futures, ce qui, entre 
parenthèse, dut plus tard les éclairer d'une bien ridicule 
façon; et lorsque les sirènes sont posées, nous le voyons se 
plaindre des égoutiers, qui les escaladent avec leurs bottes 
grasses et laissent des traces sensibles de leur passage. 

Peut-être devons-nous voir, dans ces récriminations jus­
tifiées mais trop vives, l'irritation de la lutte que soutenaient 
vainement alors contre la voirie, infaillible et toute-puis­
sante, les pauvres architectes faisant leurs efforts pour sau­
ver, dans leur domaine, quelque chose de l'héritage, alors 
méconnu, des races latines abaissées, dont l'esprit se trou­
vait chez nous combattu à la fois par les ennemis du dedans 
et ceux du dehors. 

(Suite et fin au prochain numéro) 

Joannès MOLLASSON. 

n'avait pu goûter de cette bière déjà disparue, et qu'il décrivait légère, 
mousseuse, douce comme le lait, chatouillant pourtant les narines. Le 
brave homme n'en parlait que les larmes aux yeux, sur la description 
que lui en avait faite son arrière-grand-père. 

(30) Lyon était encore éclairé au gaz. 


